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Fiche d’identité de l’auteur

Edgar Allan Poe



Nom : Poe et Allan.

Prénom : Edgar.

Naissance : le 19 janvier 1809 à Boston (États-Unis).



Famille : ses parents sont comédiens. Il a un frère aîné et une sœur cadette qu’il connaîtra à peine. Orphelin à 3 ans, il est recueilli par Frances, la femme du riche négociant John Allan, dont il portera le nom sans être officiellement adopté. Après la mort de Frances, il rompt avec John Allan contre qui il est en révolte. Il s’installe chez sa tante paternelle, Maria Clemm, en 1829. Il se marie à 26 ans avec sa très jeune cousine, Virginia Clemm, qui meurt en 1847.

Études : primaires à Londres, puis dans les meilleures écoles privées de Richmond. À 17 ans, il commence des études supérieures (rapidement interrompues) de littérature et de langue françaises. Il tente ensuite de préparer une carrière d’officier à l’Académie militaire de West Point.

Professions : artilleur de seconde classe dans l’armée fédérale pendant deux ans. Journaliste, poète et écrivain, secrétaire de direction, directeur de nombreuses revues, critique littéraire.

Domiciles : aux États-Unis : à Richmond, puis à Boston, Baltimore, Philadelphie et New York. Durant son enfance, il a séjourné à Londres.

Carrière : il publie très jeune des poèmes dans des revues littéraires. Il participe ensuite à des concours littéraires. Son premier prix pour la nouvelle fantastique Manuscrit trouvé dans une bouteille en 1833 lui permet d’être engagé comme journaliste et il commence ainsi une brillante carrière. Il a écrit de nombreux contes et nouvelles, des poèmes, deux romans, des essais, et des articles critiques. Sa correspondance est très importante.

Santé : excellente durant son enfance, elle se détériore dès sa jeunesse du fait des privations et des effets de l’alcool. Il tombe gravement malade en 1846.

Mort : le 7 octobre 1849, à 40 ans, dans des conditions inexpliquées, peut-être à la suite d’une agression. Il est inhumé au cimetière de Baltimore.







Pour ou contre Edgar Allan Poe ?


Pour

BAUDELAIRE :

« On a beaucoup parlé dans ces derniers temps d’Edgar Poe. Le fait est qu’il le mérite. Avec un volume de nouvelles, cette réputation a traversé les mers. »

La Liberté de penser, 15 juillet 1848.



 Les frères GONCOURT :

« Le miraculeux scientifique, la fable par A + B ; une littérature maladive et lucide. »

Journal, 16 juillet 1856.



 Edmond HARAUCOURT :

« Son jugement tranche comme un glaive et fait saigner ; mais on devine que le juge en souffre et, feignant de rire, se cache pour pleurer. »
 Le Gaulois, 13 décembre 1898.




Contre

BOILEAU-NARCEJAC :

« Il est visible, chez Poe, que le style ne compte guère. […] quand le récit se fait raisonnement, quand il abandonne les agréments de la narration au profit de la langue sèche et abstraite de la logique, il est évident que seule la rigueur compte. »

Le Roman policier, coll. « Que sais-je ? », PUF, 1988.



 Henry MILLER :

« Je déteste jusqu’à son nom, Edgar Allan Poe. C’est le cri d’un corbeau. »
 Lettres à Anaïs Nin.







Repères chronologiques
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Fiches d’identité des œuvres



Auteur : Edgar Allan Poe.

Genre : nouvelles policières.

Forme : narration à la première personne.

Structure : récits rétrospectifs (récit mêlé de commentaires pour Double Assassinat ... ).



Double Assassinat dans la rue Morgue

Personnages :

Les enquêteurs : un gentleman français, C. Auguste Dupin, accompagné d’un étranger anonyme qui est devenu son ami (le narrateur), et la police, représentée par le préfet de police.

Les victimes : Mme L’Espanaye et Camille L’Espanaye, sa fille.

Les témoins : les habitants du quartier dont la déposition a été retranscrite dans la presse.

Lieu, moment et durée de l’action : à Paris, dans la première moitié du XIXe siècle. Le meurtre a eu lieu dans une maison d’une rue sombre d’un quartier populaire. L’action est contemporaine par rapport au moment de l’écriture (1841) et l’enquête se déroule sur quelques jours.

Sujet : alertés par des cris stridents et des voix fortes, les habitants d’un quartier parisien retrouvent une dame âgée et sa fille horriblement assassinées dans une chambre fermée de l’intérieur. L’enquête de la police piétine. Un commis est arrêté. Dupin est convaincu de son innocence et décide d’entrer en action pour résoudre le mystère en se servant de ses facultés analytiques. Il explique ensuite au narrateur comment il a trouvé la solution de cette énigme extraordinaire.

La Lettre volée

Personnages :

Les enquêteurs : C.Auguste Dupin, le narrateur, et M. G…, le préfet de police.

La victime : une illustre personne, dont on ne dit pas le nom.

Lieu, moment et durée de l’action : à Paris, dans la première moitié du XIXe siècle. La durée de l’action est d’environ un mois.

Sujet : une illustre personne s’est fait dérober une lettre compromettante. Le voleur, qu’elle a vu agir, la tient en son pouvoir en exerçant sur elle un chantage indirect. Le préfet de police n’a pu mettre la main sur cette lettre, malgré de nombreuses fouilles méticuleusement effectuées chez le voleur. Il soumet son problème à Dupin, qui retrouve la lettre sans difficulté. Dupin explique ensuite au narrateur comment il a mené l’enquête.







Pour ou contre Les Nouvelles extraordinaires ?


Pour

Jules VERNE :

« [L’histoire de Double Assassinat...] a un tel air de vérité, qu’on croit lire parfois un acte d’accusation pris tout entier à la Gazette des tribunaux. »

« Edgar Poe et ses œuvres », Le Musée des familles, avril 1864.



 Denis Fernandez RECATALA :

« Le dispositif imaginé par Poe sédimentera la littérature policière à venir. Double Assassinat dans la rue Morgue propose et noue, d’entrée, la fiction policière. »

Le Polar, MA Éditions, coll. « Le monde de… », 1986.



 Franck EVRARD :

« La solution en accord avec les faits est à la fois imprévue, incroyable et simple. »

Lire le roman policier, Dunod, 1996.




Contre

Francis LACASSIN :

« Dupin n’est qu’une figure mathématique destinée à illustrer une démonstration. »

Mythologie du roman policier, tome 1, coll. 10/18, Christian Bourgois éditeur, 1974.



 Roger ASSELINEAU :

« Certains effets à la réflexion peuvent paraître naïfs et trop gros… »

Préface aux Histoires extraordinaires d’Edgar Poe, Flammarion, coll. GF-Flammarion, 1965.







Pour mieux lire les œuvres
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Un pays tout neuf en pleine expansion

Edgar Poe est né en 1809 aux États-Unis. Ce tout jeune pays s’est constitué seulement vingt ans auparavant en réunissant treize États, eux-mêmes issus des treize colonies établies depuis le XVIIe siècle sur le sol américain. Il a acquis son indépendance en 1776, en rejetant la domination anglaise, a désigné son premier président de la République en 1789 – George Washington (1732-1799) – et a établi une Constitution écrite qui lui est propre en 1787. Les colons, venus d’Europe, sont désormais bien implantés et ils commencent à se répandre au-delà de la bande de terre située à l’est, entre la côte atlantique et les montagnes Appalaches. Ils repoussent ainsi progressivement les frontières de leurs territoires vers l’ouest et acquièrent de nouveaux espaces en faisant reculer les tribus indiennes vers l’intérieur du continent. Ainsi, à partir de 1791, de nouveaux États sont progressivement créés et admis dans l’Union. En 1801, le gouvernement s’est établi définitivement dans la nouvelle ville de Washington.

Ce pays tout neuf est alors en pleine expansion. Il a décidé de préserver ses intérêts, et pour cela d’adopter une stricte neutralité face à l’Europe bouleversée par la Révolution française. Mais les citoyens américains n’ont pas voulu pour autant couper les ponts avec cette « vieille Europe », à qui ils manifestent toujours leur sympathie. Pour les uns – les « fédéralistes » –, l’Angleterre traditionaliste, aristocratique et puritaine semble encore être la meilleure référence. Les autres – « les « républicains » – sont davantage séduits par les idées de la France révolutionnaire. Ces attirances pour l’une ou l’autre tendance provoqueront un clivage, notamment sur la question de l’esclavage, qui s’accentuera ensuite et se prolongera avec la guerre de Sécession. La reprise des hostilités en Europe après 1805 oblige même les États-Unis à prendre les armes et à se défendre contre
des agressions anglaises en 1812 dans une seconde guerre de l’Indépendance qui s’achèvera trois ans après. Mais, de façon générale, les habitants des États-Unis souhaitent avant tout s’enrichir et fonder une société nouvelle, aussi éloignée que possible des vices et des paradoxes de l’ancienne. Leur intérêt pour les questions politiques est donc assez faible.




Un pays en construction

Lors de la jeunesse d’Edgar Poe, la principale préoccupation du peuple américain est l’amélioration des moyens de transport et la création de routes, afin de réaliser la jonction avec les terres de l’Ouest d’où arrivent les peaux, la viande, les grains, et aussi les métaux et autres richesses. Les trains, les bateaux à vapeur, les canaux et les voies d’eau aménagées voient le jour et s’étendent rapidement, permettant les déplacements et les échanges. Les industries commencent donc à se développer dans le Nord, alors que les États du Sud deviennent les fournisseurs de matières premières. À cette époque, John Allan, le père adoptif d’Edgar, s’est déjà bien enrichi dans le négoce en profitant de ces récents moyens d’accès pour étendre ses marchés.




Une littérature balbutiante

À la naissance d’Edgar Poe, on ne peut pas encore parler de littérature américaine, car elle n’a pas encore d’histoire. On ne saurait dire quel est le premier homme de lettres américain, et les écrivains sont encore « orphelins », tout comme Edgar Poe : ils n’ont pas d’ancêtres à qui se référer, pas de mythologie ni de textes fondateurs qui auraient inventé et créé les bases d’une pensée originale, proprement américaine. Deux auteurs – James Fenimore Cooper (1789-1851) et Harriet Beecher-Stowe (1811-1896) – font cependant entrer la littérature américaine sur la scène mondiale, car ils traitent de sujets nationaux et remportent un succès international. Mais, même s’ils présentent des thèmes originaux et personnels,
même s’ils posent des questions éthiques fondamentales pour leur nation, ils restent encore sous l’influence de leurs maîtres de la vieille Europe. Ils s’adressent à des lecteurs habitués principalement à la littérature anglaise et aussi française, convaincus de la supériorité de l’homme blanc porteur des valeurs les plus nobles de la chrétienté et de la civilisation, et qui se retrouvent face à leur bonne (ou mauvaise) conscience.




Edgar Poe, un écrivain moderne et critique

Edgar Poe, leur contemporain, ne cherche pas à imprégner son œuvre d’une originalité nationale. Ses récits ne veulent pas représenter les actions et les pensées de l’Américain citoyen à part entière d’un Nouveau Monde idéal qu’il serait en train de construire. Son style reste classique, et le langage qu’il emploie n’a pas encore été recréé, « américanisé ».

Son originalité vient plutôt de la place qu’il accorde à l’homme dans ses écrits, c’est-à-dire à ses héros. L’auteur tout comme le personnage qu’il crée doivent, selon lui, se comporter en poètes : ni l’un ni l’autre ne se soumettent au réel, ils construisent et déconstruisent le monde dans lequel ils évoluent. Ce monde existe, certes, mais l’écrivain y introduit la fiction, c’est-à-dire une histoire complètement imaginaire qui paraît être en elle-même une énigme à déchiffrer et qui contient pourtant un sens qu’il faut chercher à comprendre. Ce mystère qui reste en suspens semble être pour le lecteur la conséquence d’une sorte de folie. Comme le pense le préfet de La Lettre volée, peut-être que « tous les poètes sont fous »… C’est peut-être aussi ce qui fait du lecteur un compagnon de création.
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Vie et ceuvre d’Egar Allan Poe

1809
Naissance le 19 janvier 3 Boston.
1811
Edgar, orphelin, est recueillia
Richmond par John et Frances
Allan.
18151820
Séjour a Londres
1821
Ecrit ses premiers podmes.
1826
Etudes a Muniversité de
Charlotte:
1827
Fuite 3 Boston. Engagement
dans armée fédérale
1829
Mort de Frances Allan. Installation
ore, chez sa tante Maria

1830
Etudes West Point. Remariage
de john Allan.

1831
Renvol de West Point.

1832
Publication de 5 contes
dans le Saturday Courier.

1833
Regoit un premier prix pour
lanouvelle fantastique Manuscrit
trouvé dans une bouteille.

1834
Mort de john Allan.

Evénements politiques
et culturels

1812
‘Guerre anglo-américaine.
Destruction de la grande armée de
Napoléon (campagne de Russi

1814
Construction de la premitre
locomotive et fin de la querre
anglo-américaine.

1817-1819
Mary Shelley, Frankenstein.
Walter Scott, vanhoe.

1821
Naissance de Charles Baudelaire.
Mort de Napoléon .

1822
‘Champollion a déchiffré s
hiéroglyphes.

Indépendance de Amérique
latine.

1826
James Fenimore Cooper,

Le Dernier des Mohicans.

1829
Mérimée, Mateo Falcone.

1830
En France, révolution de juillet,
régne de Louis-Philippe.

1831
Victor Hugo, Notre-Dame de Paris.
1835
Samuel Colt fait breveter
le revolver.
1837
Dickens, Oliver Twist.
1839

Stendhal, La Chartreuse de Parme.
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Vie et ceure d'Edgar Allan Poe

1835
Engagé comme rédacteurlittéraire
au Southen Literary Messenger.
Début de sa brillante carriére
de journaliste littéraire.

1836
Mariage avec sa cousine Virginia
Clemm, agée de 14ans.

1838-1839
Les Aventures d'Arthur Gordon Py ;
Ligeia ; Comment écrire un article &
o Blackwood ; Lo Chute de la maison
Usher... ublication en volumes
des Contes du grotesque et de
Farabesque.

1841
Double Assassinat dans a rue Morgue.

1842
Victime d'une rupture de vaisseau
sanguin, Virginia est entrela vie
etlamort. Poe rencontre Charles
Dickens. ll tente de créer son
propre journal.

1843
Le Scarabée d'or. Le Chat noi.

1844.1845
La Lettre volée. Le Corbeau.

ANew York, il devient propriétaire
duBroadway journal, qu'i perd
trés vite a cause de ses dettes.

1l sombre dans la dépression et
alcoolisme.

1847
Mort de Virginia.

1848
Eureka.

1849
Le 7 octobre, mort d'Edgar Allan
Poe a Phopital de Baltimore.

Evénements politiques
et culturels

1840
Avénement dela grande presse
enFrance.
Charles Dickens, Le Magasin
dantiquités.
1841
Les pionniers atteignent
la Californie.
Balzac, Une ténébreuse ffaire.

1842
Eugane Sue, Les Mystéres de Pari,
qui paraissent en feulleton.

1843
Invention de la machine 3 écrire.

1844
Dumas, Les Trois Mousquetaires.
Création a New York de a Library
of American Books qui protége le
droit d'auteur.

1845
Prosper Mérimée, Carmen.
Alexandre Dumas, Le Comte de
Monte-Cristo.

1846
Baudelaire découvre les nouvelles
d'Edgar Poe traduites en francais
par Forgues et Isabelle Meunier et
publides dans une revue lttéraire.
frangaise.

1848
Découverte d'or en Califore.
EnFrance, début dela Il
République. Louis-Napoléon
Bonaparte président defa
République.

1849
Ruée vers or en Californie.
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